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(ours de rien : « Les parents
ont été dissuadés par Milquet))

Pourquoi si peu d'élèves
inscrits pour le cours
d'EPA? Selon la Fapeo,
la mauvaise volonté
de Milquet a découragé
les directions d'école...
• Martial DUMONT

Mai 10r5 : Joëlle Mil-
quet, ministre de l'En-
seignement fait réali-

ser un sondage auprès des
parents pour jauger combien
d'élèves demanderont une
dispense de cours philosophi-
que (morale ou religion) et
prendront donc part aux
«cours de rien", l'Encadre-
ment Pédagogique Assisté
(EPA). Résultat: II % des élè-
ves de l'Enseignement officiel
disent qu'ils feront ce choix,
Juillet 1015 : le décret organi-

sant les EPApasse au gouver-
nement de la Communauté. Il
explique que pour la rentrée,
c'est aux directions d'école el-
les-mêmes à organiser tout ça.
Septembre 20r5 : finale-

ment, 2,56 % des élèves ont
sollicité une dispense.
Comment expliquer ce peu

d'engouement subi pour les
EPA?
Selon la Fapeo (associations

de parents de l'officiel), Joëlle
Milquet a clairement fait
preuve de mauvaise volonté.
«D'abord, elle a fait passer le
décret EPA en plein mois de

juillet, au moment où les écoles midantes de profs, chantage
étaient fermées. Les directions genre «si vous inscrivez votre
d'écoles étaient donc dam l'im- enfant en EPA, votre enfant sera
possibilité d'organiser les EPA retiré de son groupe classe et de-
correctement », explique Luc vra rattraper la matière vue le
Pirson, président de la Fapeo.
D ., 1'1 soir» ...« ans certaznes eco es, 1 y a eu La Fapeo dit comprendre,
de la concertation entre parents cela dit, les directeurs d'école
et direction. Et c'est là qu'on voit que la ministre a mis dans
le taux d'EPAle plus élelJé.Mais une situation impossible. «Le
dans beaucoup d'autres, on a l't' 'd' t"d' 'b' 1 fi l' d 'b po 1 lque a manque an lopa-
Istn ue es ormu aires. e U! tion. Joëlle Milquet afait le mini-

septembre, avant les hormres de- . .. '. ' mum mznlmorum pour se con-
fimtifs. Les pa~ents ne salJazent former à l'avis du Conseil
pas quand allment se donner les d'E't t tt L P'. . Il' 1 da» regre e uc lrson,cours, 111 qUl a ment es onner,
A certains endroits, on a distri-
bué les formulaires de choix le
l'' septembre, sans lettre explica-
tilJe et ils devaient être rentrés
pour le lendemain! Parfois, les
parents n'ont même jamais reçu
de formulaire.»
Autrement dit, juge la Fapeo,

on demandait aux parents
d'acheter un chat dans un sac,
d'autant que très peu d'infor-
mations circulaient sur le
contenu même des cours.
Dernier clou dans le cercueil

des EPA : les horaires.
«Au moment des horaires défi-
nitifs, après le I5 septembre, les
parents se sont aperçus que les
cours d'EPA allaient s'organi-
ser ... le mercredi après-midi ou
en 9' heure. Bref, de quoi décou-
rager les plus motivés.
tout cela sans parler des témoi-
gnages de pression qui sont re-
montés jusqu'à la Fapeo : ensei-
gnants qui jouent sur l'affectif et
disent aux élèves qu'ils vont per-
dre leur emploi, questions inti-
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